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d'etre propagees et d'entrer .dans

d

sont bien au-dessous, poar la beaute des fleurs, du superbe Ceri-

sier a grappes, a grander fleurs, des montagnes de la Tarentaise

et de la Maurienne, en Savoie [ Cerasus Padus var. a DC. (?)].

M. Gagnepain fait a la Societe la communication suivante

ZINGIBERACEES NOUVELLESDE L'HERBIER DU MUSEUM(i),

par II. F. ftl(.i\KPAW.

RENEAIM I

A

I. —Inflorescence uadicale

1. Kenealmia goyazensis K. Schumann et Gagnep. sp. nov.

Herba elata. Vaginae striatae glabrae, ligulis brevibus, minute ciliatis; la-

minae lanceolatae petiolatae apice acuminatae basi longe et incequaliter atte-

nuates, utrinque glabrae, margine ciliatae, vel subtus tomentosee. Scapus

aphyllus, radicalism tomentosus; vaginis (squamis) numerosis imbricatis

lanceolatis striatis apice vel omnino rufo-villosis ; bracteis appresse pilo-

sulis, grosse striatis, longe acuminatis; rami tomentosij alterni, erecti uni-

flori. Paracalyx tomentosus uni-hidentatus, scepius umflorus purpureus. Flanes

iutei vel rosei; calyx tubulosus et paracalycem superans, appresse piloaus,

tridentatus, dentibus triangularibus; corollae tubus tomentosus, calycem su-

perans; lobi cucullati, obtusi, dein explicati. Labellum trilobum, lobo medio
breve emarginato y lobis lateralibus semi-rotundatis; staminodia 2, linearia

ad basin labelli utrinque lateraliter disposita; anthera labellum subcequans,

filameutum latum, breve, connectivurn in laminam truncatam emarginatam
loculos vix superarttem productum. Stigma hirium peltatura, ore antice et

3tnguste aperto. Ovarium triloculare, ioculis multiovulatis ; arillus cupuii-

fonnis. Disci plures rugosi basin styli cingentes.

Ligula 1 mm. longa; petiolus 30-45 mm. longus; Jaroina usque 55 cjn.

longa, 7 1/2 cm. lata. Scapus 35-50 cm . altus ; vaginis 2-5 cm. longis; brac-

teis infimis 7tra. longis, i cm. iatis; supremis 35 mm. longis, 5 mm. laAis.

xRami usque 20 mm. lopgi
;

paracalyx 25-28 mm. longus. Flos dehiscens

35 mm. longus.

(1) Voyez les notes precedentes, Bull. Soc. bot.Fr.
y

t. XLVIII (1901), p. 20

et session extraordinaire de Corse, p. lxxu. Dans cette derniere, nous avons

reconnu trop tard ane erreur ; Nanochilus arrovicus est une -espece nou-

velle mort-nee : la description, les observations se rapportent exactement k

Riedelia curviflora Oliv. Aucun doufc n'est permis a ce sujet. Nous avons

deja signale cette erreur momentanee dans une note placee a la fin du tirage

a ;pail de notre .article.
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A. Glaziou, n° 22183 a, plantes du Bresil; « Cabaceira do Rio da

Gama, danslesbois humides (Goyaz), 20 octobre 1894. Bractees rouge

pourpre, fleurs jaune rose ». —Gaudichaud, 1831-33, plantes du Bre-

sil, n° 324; Rio-de-Janeiro. —Weddell, n° 2895; Bresil, entre Goyaz

et Gujaba, novembre et decembre 1844.

Gette plante est voisine de Renealmia exaltata Rose, different

par sa ties haute taille, qui peut atteindre 2 metres, par ses

feuilles qui, ayant la meme longueur, peuvent avoir une largeur

double
;

par son petiole, qui est court et peu net, car le limbe se

prolonge regulierement presque jusqu'a la ligule, tandis qu'il est

manifeste dans/?, goyazensis, dont le limbe se prolonge toujours

plus bas d'un cote que de l'autre. Dans la planle de Roscoe, la

pubescence est tres reduite dans la feuille et dans Tinflorescence.

Dans 1'espece nommee par M. K. Schumann, ies feuilles sont tou-

jours pubescentes au moins sur la marge et le scape est tres
*

veloute dans toutes ses parties. L'inflorescence de R. goyazensis

est plus courte que celle de R. exaltata, mais il y a peu de diffe-

rences dans la longueur des rameaux, les proportions du para-

calice et des fleurs. Nous avons observe comparativement l'orga-

nographie florale AuR. exaltata, n° 854 deSagot, qui est classique;

son labelle est obscurement trilobe, avec un lobe median a peine

emargine ; dans R. goyazensis, les lobes lateraux sont saillants, le

lobe moyen est plus court, emargine bifide ; Tanthere est grande

dans Tune commedans l'autre plante; mais, dans celle de Sagot,

Ic conneclif tronque, bifide egalement, ne se prolonge pas au-

dessus des loges commedans la plante deM. Glaziou. II ya, a la

verite, quelque difference dans la forme des disques, mais ils sont

egalement nombreux, confluents, et entourent egalement la base

du style. Dans l'ovaire, memes loges multiovulees et non sur deux

series longiludinales dans chaque loge, commedans la plupart des

autres especes du genre. Que le stigmate soit plus velu dans

R. goyazensis, cela n'a rien qui doive surprendre, puisque cela

tient a une disposition generale de la plante.

La denomination R. goyazensis est un nomen nudum que

M. Glaziou nous a transmis, avec les echantillons de Scitaminees

de son herbier, nous le conservons et y ajoutons notre diagnose,

que M. Schumann a approuvee. C'est une plante voisine du /?. exal-

tata, auquel il faudra la reunir si Ton decouvre des interme-

diaires ; ce serait alors une excellente variete du R. exaltata Rose.
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2. Renealmia reticulata Gagnep. sp. nov.

Herba submetralis. Foliorum vaginas distincte reticulata glabrae vel sparse

pilosae; liguke breves, truncaUe, lamina; breve petiolatce lanceolate apice

acuminata, basi longe attenuate utrinque glabra}. Scapus (1, rarius 2) aphyl-

lus, radicalis, glaber 9
gracilis; vagi n is (squamis) 5, inferioribus imbrieatis,

ovatis, brevibus, superioribus lanceolatis, distantibus; bracteis striatis, longe

acuminatis, erectis dein patentibus, acutis; superioribus obtusis florcs

aequantibus. Inflorescentia densa, subcapitata> 10-15 floribus. Paracalyx

glaber, nervosus, spathilbrmis; calyx nervosus, 12 nervis anostomosi-reticu-

latis, ad apicem conniventibus, dentibus 3 ciliatis. Gorollae tubus glaber, lobi

3 cucullati, margine ciliati. Labellum unguiculatum, trilobum % lobis late-

ralibus semirotiindatis, medio bred emarginato; staminodia 2 dentiformia

ad basin labelli utrinque lateraliter disposita, filamentum breve sed latum,

anthera ovata basi conslricta, apice discreta; connectivum in laminain trun-

catam breviorem loculis provectum. Stigma subtrigonwm ore ciUato. Disci 3,

postici majusculi, discreti, subacnti, anlicus subdidymus. Ovarium trilocu-

lare, ovula biseriata in quoque loculo.

60-70 cm. alta, petiolus 5-29 mm. longus; lamina maxima 22 cm. longa,

5 1/2 cm. lata; scapus 30-35 cm. alius; squami usque 55 mm. alii, 10 mm.
lati; bractese iniimae 25 mm. longe, superiores 10-12 mm. Flores 21 mm.
longi.

Glaziou, n° 20514; plantes dii Bresil; « Corcovado a Paineira (Rio-

de-Janeiro), 29 avril 1893, fleurs blanches a base et a scape rose ».

C'est au voisinage de Renealmia bracteosa Griseb. que cette

nouvelle espece doit prendre place. Elle est beaucoup plus petite

que la plante de Grisebach ; ses feuflles sont au moins deux fois

plus etroites et plus courtes. Les gaines sont distinctement reti-

culees sur le sec, d'ou son nom, celles de R. bracteosa etant

seulement striees. Lahampe est plus courte d'un tiers au moins,

ses ecailles (ou gaines) sont plus courtes de moitie, ainsi que les

bractees, en sorle que celles-ci ne depassent point les fleurs du

sommet, alors que dans R. bracteosa elles cachent completement

les fleurs. Les paracalices, les calices sont comparables pour la

laille, la nervation ; mais, dans la plante de M. Glaziou, le labelle

est plus large par Texpansion de ses lobes lateraux, ce qui fait que

les trois lobes sont ici plus marques que dans celle de Grisebach.

L'anthere est plus courle, massive, la lamelle qui prolonge le

conneclif n'atteint pas le sommet des loges comme dans R. brae-

teosa. Ici le stigmate est seulement cilie sur les bords dela cavile,

land is que R. bracteosa presente une surface stigmatique hispide,

et les poils sont presents memesur lapartie superieure du style.

Les disques sont comparables, sauf que les deux posterieurs sont
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aigus chez Renealmia bracteosa, etant seulement auricules dans

R. reticulata. En somme, les dimensions Ires reduites, rinflores-

cenceplus pauvre, presque capitee, les differences florales rendent

cette espece tres distincte de /?. bracteosa, avec laquelle elle a

cependant des affinites frappantes.

3. Renealmia Petasites Gagnep. nov. sp.

Herba elata, crassitudine digiti, grosse striata. Foliorum vaginae alUe,

striatse, glabrae; ligulis obtusis subglabris; petrol i variabiles, striati, laminae

late lanceolatcBj acuminatae, basi longe attenuata3 utrinque glabrae vel subtus

molliter pilosulae. Scapus aphyllus, radicalis, breve horizontalis dein ascen-

dens, squamosus, subglaber, apice sulcatus; squamis striatis, chartaceis,

infimis imbricatis; bracteis lanceolatis obtusis; rami breves, pedicellis Ion-

gis. Paracalyx spathaceus 2-dentatus. Calyx campanulatus, tridentatus ap-

presse pilosus, dentibus obtusis eiliatts. Corollas tubus calycem aquans,
lobi 3 cucullati, nervis 5-8 transverse reticularis apice conniventibus. Label-

lum trilobum, unguiculatum, lobis later alibus latis, medio emarginato bre-

viore ; staminodia denticulata faiciformia; staminis (ilamentum breve, la-

tum; anther a late elliptica, ciliata, loculis lale liDearibus, obtusis ; connectivo

piloso in laminam fissam t run cat am provecto (1). Stigma capitatum, subtra-

gonum, to turn hirtum. Disci 5 confluentes (postici 2 leviter discreti) basim

styli ciagentes. Ovarium immaturum e paracalyce longissime exsertum,

clavatum
9

velutinum, triloculare, ovula biseriata in quoque loculo ; arillusin

appendicem filiformem provectus.

Alta 1-2 m. Petiolus 1-4 cm. longus, lamina usque 50-55 cm. longa, 12 cm.

lata. Scapus 10 cm. altus; thyrsus 12 cm. longus, 5-10 cm. latus. Rami (cum
ftore) 5-6 cm. longi. Ovarium immaturum 15-18 mm. longum, 6 mm. latum.

Calyx 12 mm. longus, 8 latus; corolla 20-23 mm. longa.

A. de Saint-IIilaire, "voyage au Bresil, 1816-1821 (prov. de Minas-

Geraes?). —Weddel, n° 359, Rio-de- Janeiro, 1843. —A. Glaziou,

n° 20 515; dorcovado; «plantede 1 k 2 m., fleurs blanches, caliee

rouge pourpre, 2 novembre 1893 »).

Le nom attribue a cette espece fait allusion a l'inflorescence

aphylle thyrsiforme du Petasites officinalis Moench. Les rameaux

accrus par le pedicelle et la fleur rappellent, en effet, assez bien

les rameaux de Petasites, termines par un capitule. La place de

notre espece ne doit pas etre tres loin du R. niacrantha Poepp.

Endl. Nova genera, pi. 134; mais ses feuilles sont plus largesde

pies du double, le scape est plus court de moitie, ainsi que Tin-

florescence, qui est beaucoup plus compacte ; les rameaux simples

(1) Parfois cette lame -depasse les loges, mais quelquefois aussi ne les

alteint pas.
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sont demerae longueur ; le.paracalice est moitie plus etroit, plus

court; dememe il n'enveloppe qu'une seule fleur., mais ici clle est

Ires exserte hors de cette bractee enveloppante, immediatement

apres la dehiscence le long pedicelle de la fleur est en dehors de

toute sa moitie superieure, et c'est le long ovaire, le calice

allonge, la fleur plutot grande, qui contribuent a elargir le thyrse,

qui aune largeur presque egale a sa longueur ; au contraire, R. ma-
cnantha Pcepp. Endl. presente ses fleurs en panicule trois ou

quatre Ibis plus longue que large. Dans Renealmia Petasiles, le

calice ^est plus large, ainsi que la corolle, dont les lobes sont aussi

plus obtus ; eniin,tandis quele lobe moyen du labelle est tronque,

moins long que les lateraux, celui de R. macrantha est obtus et

depasse les autres. En somme, ces deux especes se distingueront

tres facilement, et elles ae sont voisines que parce que nous

manquons de points de comparaison intermediaires.

4. Renealmia spicata Gagnep. sp. nov.

Herba elata. Vaginae altissimaa, striatae, glabrre, ltgulis brevibus. Folia

ovato-lanceolata, abrvpte mucronata, basi longe attenuata petiolo alato,

utrinque glabra. Scapus radicalis, aphyllus, glaber squamosus, squamis 4,

Striatis, spathiformibus, obtusis distantibus; paniculaj stricta, densa, spi~

ciformis, ramis brevissimis, bracteis rotundatis, obtusis. Paracalyx spa-

tbaceo-iissus, subglobosus, bidenlatus, velutinus, .floribus 2. Flos sessilis;

calyx utriculatus, tridentatus, velutinus, dentibus triangularibus. Corollas

tubus lobos cucullatos aequans. Labellum amplum, concavum>hemispha?ricum
{explicatum late ellipticum) margine crispatum, ungue brevhsimo ; lobis

lateralibus, amplis, semi rotundatis, medio profunde emarginato; staminodia

parva dentiformia; slaminis filamentum breve, antbera parva, basi constricta,

loculis apice discretis, acuminatis; connectivo in laminam truncatam pro-

vecto. Stigma parvum subinfundilmliforme, stibtrigonum vel neniformc, ore

glabro. Disci 2 ad basim styli adnati invicem adhaererites. Ovarium globo-

sum
y

triloculare, ovula biseriata in quoque loculo.

Folia usque 30 cm. longa, 9 cm. lata; vaginae infimae 40 cm. altapi. Scapus

34 cm. altus; squamge 3-5 cm. longae. Spica 10 cm. longa, 2 cm. lata, bracteis

7-9 mm. latis.

Gl. Gay, plantes du Perou, 1839-1840.

Bien que notre espece ressemble beaucoup, par Inspect, a

l'echantillon type du Renealmia breviscapa Pcepp. Endl., elle

differ gen

pour qu'elle soit tout autre. En eflet, Techantillon du R. brevis-

capa, qui se trouve dans Tlierbier du Museum est tres ma
incomplet, surtout dans Tinflorescenee, ou on ne peut absolument
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pasreconnaitre la panicule contractee, pyramidale, rameuse que

represente la pi. 135 deja citee. Dans la plante de Gay, les feuilles

ont la merae consistance et sensiblement la memeforme, mais plus

grandes; en outre leur petiole n'existe que virtuellement, paree

que le limbe se prolonge par deux ailes etroites jusqu'au voisinage

de laligule, alors que le petiole est manifeste dans Renealmia bre-

viscapa. Le scape est plusrobuste, ses gainesaphylles sontsembla-

bles a celles de la pi. 135, mais jamais les rameaux ne se bifur-

quent, comme l'ecrivent et le figurent Pceppig et Endlicher. L'epi

de notre espece est simple, cylindrique, de la longueur et de la

grosseur du medius de la main, tandis qu'il est rameux et pyra-

midal dans l'espece de Poeppig. II est impossible de comparer les

deux fleurs, puisque la description de R. breviscapa est muette

sur ce point. R. spicata ressemble davantage kAlpinia Paco-Secora

Jacq., qui, pour Horaninow, est l'espece Renealmia Paco-Secora, et,

pour M. Petersen, une simple variete du R. occidental^ ; mais le

scape est beaucoup trop court dans la plante de Gay, et les bractees

sont bien differentes de celles de R. occidentals ; le labelle lui-

meme est totalement different de celui que M. Petersen prete a sa

variete Paco-Secora (1). La coloration que donne Horaninow a

son espece R. Paco-Secora (2) ne convient pas a R. spicata. En-

fin, il serai t bien extraordinaire que R. Paco-Secora, qui est une

plante insulaire de Cuba et de Saint-Vincent, put exister au

Perou, a 2000 ou 3000 kilometres de distance, en plein continent,

a une altitude certainement beaucoup plus elevee. Ges raisons,qui

ne sont pas toutes botaniques, sont indispensables, eu egard a

la pauvrete des descriptions, qui, helas ! sont souvent muettes

sur Torganographie florale, et ne peuvent ainsi entrer en compa-
raison avec les notres.

5. Reuealmiii jalapensis Gagncp. sp. nov.

Foliorum vaginae striatoeglabra3; ligulae minutae, glaberrimae; petioli striati,

supra canaliculati; laminae lanceolate^ apice acuminatae, basi attenuatae,utrin-

que glabrae. Scapus aphyllus subcompositus, radical is, apice sulcatus, pu-

bescens, vaginis ignotis; bracteis linearihus basi latioribus dein attenuatis,

subtus viltosiS) ramis brevibus, villosis, pedicellis post anthesin deflexis.

Paracalyx spathaceo-Ussus, \ (rarius 2) dentatus, scariosus, floribus 2. Calyx

tridentatus, extus appresse pilosas, dentibus ciliatis, nervis 9, anastomo-

(1) Petersen, Flora Brasiliensis, fasc. 107 (Scitaminees), p. 45.

(2) Horaninow, Prodromus monographice Scitarninearum, p. 32.
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santibus; corollas tubus brevissimus, lobi cucullati obtusi, posticus latior,

nervis mediis anastomosantibus. Labellum profunde naviculare, trilobum,

breve unguiculatum, margine crispatum, nervis mediis 2 valde incrassatis,

lobis lateralibus latissimis, medio breve emarginato; staminodia dentiformia;

anthera minuta, basi constricta, loculis basi et apice acuminatis sublineari-

bus. Discus unus cylindricus, adnatus basi styli eamque cingens, postice

fissus. Ovarium immaturum e paracalyce cxserlnm, basi et apice attenua-

tum 9 triloculare, ovula biseriata in <juoque loculo, arillus in appendicem

filiformem provectus.

Petioli 2-4 cm. longi. Folia usque 28 cm. longa, 55 mm. lata. Herba usque

3 m. 60 alta. Panicula 5 1/2 cm. lata, ramis 4-5 mm. longis; pedicellis

10-11 mm. longis; paracalyx 15 mm. longus. Ovarium immaturum 9 mm.
longum, 3-4 mm. latum.

H. Galeotti, plantes du Mexique, n° 4990; « fleurs blanches a odeur

forte.; Xalapa (Jalapa), bois tres humides, juin-oclobre 1840 ». —On
trouve cette planle, qui atteint une taille de 8 a 12 pieds de hauteur,

dans les endroits les plus sombres et les plus humides de la colonie

allemande de Mirador, de 2000 a 3000 pieds, fleurs..., juin. —Fruits

rouges (1).

Le Renealmia jalapensis ne doit pas etre confondu avec le

Benealmia occidentalis Griseb., auquel il rcssemble le plus. Les

feuilles en sont plus petites, plus longuement petiolees; 1'inflo-

rescenee ressemble a celle de la variele longipes Petersen, qui est

elle-meme tres ressemblantea R.domingensis Horaninow (2),mais

lesrameaux sont plus courts, a deux, rarement a trois fleurs, au

lieu de cinq, six, et les pedicelles sont rcfractes apres la floraison,

caractere etranger kR. occidentalis. Jusqu'ici les differences suffi-

cient a caracteriser une bonne variete, mais les organes floraux vont

en fournir de plus valables et reellement specifiques : les ovaires

sont allonges, attenues aux deux extremites et non globuleux ou

ovoides, comrne ceux de R. occidentalis; les pedicelles sont epaissis

au sommet et arlicules netternent avec le fruit, ce qui n'a pas lieu

dans l'espece de Grisebach ; le labelle est profondement creuse en

nacelle, les lobes lateraux sont amples, la carene est tres cambree,

et deux nervures, larges, epaisses, presque articulees courent paral-

lelement, suivant la ligne medianc du labelle. Au contraire, le

(1) Martens et Galeotti, Enumeratio synoptica plantarum phanerogamica-

rum, etc. (Acad. roy. Bruxelles, t. IX, 1842). Voy. la courte description de

l'espece rapportee a R. occidentalis ?

(2) Horaninow, Prodromus Monographic Sc it amine arum, p. 32. Horani-

now fait de son R. doming ensis le synonyme de Alpinia aromatica Jacquin.

Fragmenta, tab. 74.
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kbelle de Renealmia occidentalis est a peine concave, elliptique^

sans lobes bien marques, et les nervures medianes charnues sont

totalement absentes. Le disque aussi presen.te des differences no-

tables ; celui de R. jalapensis est en tier, cylindrique, settlement

fendu posterieurement etentourant completement la base du style.

Celui des R. occidentalis variete longipes est toujours semi-cylin-

drique, toujours en avant du style, qui est completement libre a

la base; celui du R. occidentalis est toujours trilobe etenveloppe

le style,, sauf posterieurement.

Le R. jalapensis a beaucoup de ressemblance avec Amomum
racemosum Ruiz et Pavon (1), qui est le Renealmia Ruiziana

Horan. du Perou, mais les echantillons de cetle espece an Museum
sont fructiferes, et la comparaison organographique est impos-

sible ; dans la plante de Galeotti, les giomerules sont plus pauci-

flores, les pedicelles retombent apres la iloraiso-n, ce qui n'a pas

lieu dans le/?. Ruiziana, et les fruits allonges, presque fusiformes,

sont bien differents de ceux ovoido-cylindriques de Tespece. de

Horaninow.

6. Renealmia congeensis Gagnep. sp. nov.
*

Rkizoma serpens, radieibus filiformibus. Foliorum vaginae altae, striatde,

glabrae; ligulae breves; petioli graciles, longi; laminae lanceolatae, basi aite-

nuatae, apice abrupt e acuminates. Scapus radicalis, gracilis, rectus, squa ?

mosus, striatus; squamae (vaginae) appressae longe scapum involventes, dis-

tantes; bracteis lanceolalis acuminatis numerosis, margine ciliatis; ramis

filiformibus brevibus. Paracalyx a quo flores assurgunt, spathaceus, oblique

apertus, plus minusve pilosus, ore ciliatus; bracteolae minutae, lanceolatae^.

appresse pilosulae, ciliatae. Calyx tubulosus, clavatus ante anthesin, triden-

tatus, dentibus ciliatis, extus pilosus; corollae lobi cucullati, obtusi. Labellum
oblongum, trilobum, lobis lateralibus semi-rotundatis medio brevissirao

emarginato. Anthera parva basi constricta, apice discreta, connectivo in lami-

nam brevem loctilos non aequantem provecto. Stigma trigonum, glabrum.
Disci 2 subclavati, postice discreti. Ovarium elongatum.

Rbizoma 5 mm. crassum; caulis 60 cm. altus ; vagina infima 25 cm. longa;

petiolus 3-6 cm. longus, lamina 20-28 cm. Ionga, 6-8 cm. lata. Scapus 60 cm.

altus; inflorescentia 25 cm. longa, 2 1/2 cm. lata. Squamae 3-6 cm. longae;

bractea infima 2 cm. longa, 5 1/2 mm. lata.

*

H. Lecomte, plantes du Congo franfais, n** E, 33, Mambi (Mayomba),

23 fevrier 1894 et C, 37 c Seitaminee a fleurs d'un blanc jaunatre »,

Niounroux, 12 Janvier 1894.

(1) Ruiz et Pavon, Flora peruviana et chilensis, 1. 1, tab. 1 b.
*
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Le Renealmia congoensis a des affinites marquees avec le R. cin-

cinnata', dont il a les feuilles longnement petiolees, glabres,

brusquement terminees parun court acumen. Sa longue hampe,

droite et grele, la forme et la disposition des bractees et des gaines

font que Ton hesite an premier coup d'oeil a Ten distinguer. Mais

la se bornent a peu pres les analogies, car Taxe de Hnflorescence,

au lieu d'etre sillonne et courbe alternativement en zigzag, comme
dans le R. cincinnata, est droit, a surface lisse, memesur les

echantillons fructi feres; en outre, les fleurs paraissent moins

nombreuses dans chaque paracalice (2-4), tandis que dans le

jR. cincinnata on peut compter jusqu'a 6 pedicelles a chaque noeud.

Enfm le labelle du R. congoensis est a 8 lobes, le median petit et

emargine, constituant dans Kensemble une lame regulierement

ovale, tandis que celui du R. cincinnata est manifestement elargi

et tronque a Fextremite, bien que la ligne de truncature soit

interrompue par le lobe median, d'ailleurs peu prononce.

7. Itenealniia erythroneura Gagnep. sp. now
*

Foliorum vaginaB striatse glabrae; ligulae non ciliatae, truncaX<e, brevissinue

;

petioliglabri, striati, plus minus longi, canalicular ; laminae lanceolatae apice

acuminata, basi attenuate,, utrinquc glabrae. Seapus aphyllus rbizomati in-

sertus, rectus vel flcxuosiis, gracilis, squamosus siriatus, apice rimosas;
squamis (vaginis) lanceolatis obtusis, striatis, cbartaceis, basi latiaribus

dein attenuatis. Paracalyx glaber, 2 rarius 3 floribus. Calyx tubulosus e

paracalyce exsertus, glaberrimus, 12 nervis percursus, tridentatus, dentibos

apice ciliatis. Corollas lobi cucullati glabri, posticus paulo major, nervis ana-
siomosuntibus atro-fuscis. Label l-um unguiculatum, basi subcordatum, ova-

tum, trilobum, margine undulatum, nervatum, nervis distincte rubris in

sicco; lobi latitudine subcequales, later alibm longis, medio emarginata;

ungue dense villoso. Staminodia 2 dentiformia; anther® loculis basi acumi-

natis, apice discretis; connectivo trinervato, nervis rubris, in larain&ni den-

ticulatam, loculos non aequantem, provecto. Stigma capitalum, trigonum,

post ice ciliatum. Disci instar cylindri cohcerentibus. Ovarium triloculare;

arillus in appendicem filiformem provectus.

Ligula 1 mm. longa; petiolus 1-4 cm. longus ; lamina usque 25 cm. longa,

42 mm. lata; squamarum maxima 7 cm. longa, 10 mm. lata; bracteainfima

30 mm. longa, 6 mm. lata, dune inferiores usque 55 mm. distantes; flos sub
anthesin 9-10 mm. longusu

G. Zenker, Flora von Kainerun. n° 1166 (sub nomine Renealmia afri-

cana Benth.). Bipinde Urwaldgebiet, 1896.

Gette espece diftere de R. africana Benth. par la longueur du

scape, les ecailles accrues dans la meme proportion, les deux

bractees inferieures plus distantes eomparees a la figure 1 430 des
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Icones de Hooker, dans laquelle elles sont adultes et meme fruc-

tiferes, tandis que notreechantillon de Zenker ne presente encore

panou

que

b

pect

que ni la description ni le dessin des Icones n'expriment

Renealmia africana ; le labelle est plus allonge de Ja base

met, et c'est le contraire qui est tres accuse dans chaque

R. africana ; enfin le labelle mince porte des nervures si

distinctes qu'elles ne pei

epaissi, bossele, duR.afi

ne du labelle de R. erythroneura est presque aussi large

que les lateraux, alors que dans R. africana ce lobe median est

tres court, etroit etentier; or on ne peut arguer que ces diffe-

rences s'altenueraient si on comparait des fleurs de memeage,

car il est evident, pour celui qui a fait du genre de nombreuses

analyses, que le labelle est dans le jeune bouton ce qu'il est a

l'anthese, sauf pour Tonglet, qui s'allonge sensiblement par crois-

sance intercalaire. Ajoutons que ce lobe median du labelle de

notre espece est tout interieur aux autres lobes et chevauche tout

entier sur eux par ses deux bords, ce qu'on chercherait vaine-

ment dans le labelle de R. africana.

Ce n'esl pas avec cette derniere espece que nous reconnaissons

a R. erythroneura le plus d'affinite§, c'est plutot avec R. congoensis.

Les gaines, les ligules, les petioles sont assez semblables, mais les

limbes sont beaucoup plus brusquement acumines dans R. con-

goensis. Le scape de ce dernier porte des gaines plus serrees, plus

enveloppantes, des bractees trois et quatre fois plus rapprochees,

plus longues ; les labelles sont de memeforme, mais le lobe moyen

de R. erythroneura est beaucoup plus accuse, et ses nervures ne

sont comparables ni par la direction, ni par la nettete, ni par la

couleur; les antheres sont de memeforme, sauf dans la lame du

connectif, et nous n'avons pu vpir le cote poslerieur du stigmale

du R. conaoensis devenir cilie comme celui du R. erythroneura.
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II. —Inflorescence terminale.

8. Reuealmia sessilifolia Gagnep. sp. nov.

Foliorum vaginae striatae, glabrae; ligulae obtusae, minutae, glabrae; laminae

lanceolatae, longe acuminatae, basi Iceviter attenuates, sessiles, ulrinque glabrae,

glaacescentes. Inflorescentia terminalis, pauci flora, densa, foliis brcvior;

bracteis infimis 2, viridibus, foliaceis, sub linear ibus, spicam superantibus;
supremis coloratis, lanceolato-acuminatis, sat brevibus; ramis brevissimis

hirtellis. Paracalyx biflorus, latus. Calyx ampullaceus, tridentatus, nervosus;

coroliae lobi in parte super tore incrassati, cucullati, obtusi, posticus la-

tior. Labellum longitudine ellipticum, breve unguiculatum, lobis inconspi-

cuis ; staminodia 2 dentiformia; anthera subsessilis, cuneata, apice discreta,

connective* in laminam truneatam, emarginatam, loculos aequantem provecto.

Stigma obscure trigonum, glubrum. Disci 5, distincti, postici 2, discreti.

Ovarium triloculare, ovula biseriata in quoque loculo.

Vagina suprema 10 cm. longa; lamina usque 23 cm. longa, k cm. lata;

bractea infima 12 cm. longa, 5-6 mm. lata, mediae 15 mm. longae, 3-i mm.
latae; inflorescentia (cum pedunculo) !) cm. longa, 35 mm. lata.

W. Jameson; plantae aequatoriales, n° 558 « crescit in Andium nemo-

dbus alt. 7000 ped. Floret Julio, Augusto (1856) ».

Le Renealmia sessili folia a des analogies de port avec. lefi. ven-

Iricosa Griseb. ; la forme des feuilles, la position occupee par

1'inflorescence, le petit nombrc de fleurs en panicule courte et

dense se trouvent chez les deux especes etles rendent tres compa-

rables de prime abord. Mais, commeson nom l'indique, les feuilles

du R. sessilifolia, tres peu attenueesa la base, sont completement

sessiles, et jamais dans le genre, ni meme dans la famille, ce

pergu

accept

pedonculee, etant a pe

sessile dans Tespece de Grisebach, dont les bractees sont en outre

plus largement ovales, celles du R. sessili folia etant lanceolees,

lineaires. Ici encore la forme des differents organes floraux est

distincte ; les petales de notre espece sont plus petits, plus cuculles

et tres notablement epaissis dans leur moitie superieure (1) ; le

labelle est plus long que large, presque sans onglet et sans lobe

(1) L'opacite est generate dans la fleur du R. sessilifolia; au contraire, la

transparence est si grande dans la corolle du R. ventricosa que Ton suit faci-

lement lamarche et la division des nervures depuis la base du tube corollin

jusqu'a Textremite des lobes et memejusqu'au sommet du labelle.

T. XLIX. (seances) 3
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les petales du Renealmia ventricosa sont ordinaires, sans epais-

sissement, et au moins un tiers plus grands ; son labelle est

elliptique en largeur par l'ampleur de ses deux lobes lateraux qui,

dans le bouton, embrassent l'etamine et se recouvrent largement

l'un l'autre ; de plus, le lobe median est saillant et manifestement

emargine. Enfin, il n'y a pas jusqu'aux disques qui ne soient tres

differents : presque entier dans.le R. veniricosa, a cinq dents

coniques libres des la base dans lei?, sessilifolia.

M. le President felicite M. Gagnepain du succes qui cou-

ronne ses recherches perseverantes sur la famille des Scita-

minees. Les singularites de 1'oreanisation florale de cest-ujumiu^i; ^w . ^ io

plantes rendcnt leur etude particulierement delicate; les

difficultes que rencontrait notre confrere ne 1'ont pas arrete,

et son travail de revision a deja enrichi la science de plu-

sieurs especes nouvelles.

M. Fernand Camus annonce qu'il vient de decouvrir, entre

Jouy-le-Comte et Champagne (Seine-et-Oise), le Leptobar-

bula berica (De Not) , Mousse mediterraneenne, nouvelle

pour les environs de Paris.


